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LES TRAVAILLEURS 
DE TRECO DOIVENT 

REPRENDRE EN MAIN 
LEUR ASSOCIATION 

Quand on regarde ce qui s'est passé chez Treco depuis un 
mois, on s'aperçoit ben vite que l'Association des employés de 
Treco, qui est supposé d'être l'instrument de défense des tra-
vailleurs face à la compagnie, est en réalité totalement con-
trôlée par des amis des boss et sert uniquement à défendre 
les intérêts de la compagnie. 

Lucien Morasse c'est un boss 
déguisé en travailleur. 

Quand Lucien Morasse, président de l'Association, a appris 
que des gars avaient demandé à la CSN de venir chez Treco, il 
est allé consulter les boss. Ensemble, ils ont décidé qu'il fal-
lait à tout prix empêcher la CSN de rentrer chez Treco. C'est 
pourquoi ils ont fait venir l'Union internationale des rembour-
reurs d'Amérique du Nord. C'est pourquoi ils ont fait campa-
gne pour cette union, en faisant circuler des rumeurs sur la 
CSN et en menaçant les travailleurs qui étaient partisans de la 
CSN. 

Quand ils se sont aperçus que les gars appuyaient majoritai-
rement la CSN, ils ont commencé à s'énerver. 

Morasse et sa clique méprisent 
les travailleurs 

Au cours de l'assemblée générale de confrontation entre la 
CSN et l'union américaine, les 100 travailleurs présents avaient 
décidé que les 3 parties (CSN, Union américaine et Association) 
devaient se rencontrer pour décider des modalités d'un vote qui 
devait avoir lieu dans les 15 jours suivants. Ils avaient égale-
ment décidé que des représentants de la CSN et de l'Union 
pourraient assister au comptage des votes. 

Mercredi dernier, Morasse et sa clique se réunissent et déci-
dent de ne pas respecter cette décision des travailleurs. 

Ils décident d'inviter la CSD à participer au vote et, pour être 
bien certain de diviser les votes, ils s'inscrivent eux-mêmes 
sur le bulletin de vote. 

Ce qui veut dire que les travailleurs auront à choisir entre la 
CSN, l'union américaine, la CSD et l'Association. 

Et ça prend 60% des votes pour que la victoire soit accordée. 
Autrement, c'est l'Association qui continuera seule de repré-
senter les travailleurs. De plus, comme par hasard, seuls des 
représentants de l'Association sont autorisés à compter les 
bulletins de vote. 

En d'autres mots, le vote est presque certainement truqué. Les 
boss de Treco vont être contents de Morasse. 

Les travailleurs doivent reprendre 
le contrôle de leur association 

Quel que soit le résultat du vote, vous devez reprendre en 
main votre association. Vous devez vous élire un nouvel exé-
cutif formé de vrais travailleurs qui n'iront pas coucher avec les 
boss. Vous devez vous organiser pour que vos décisions soient 
respectées par vos représentants. 

Si vous voulez que ça change chez Treco, c'est la première af-
faire que vous devez changer. 

Nous, à la CSN, nous sommes prêts à vous aider. Mais nous 
ne ferons jamais d'arrangements avec Morasse et sa clique de 
vendus aux boss. 

La CSN existe pour défendre les travailleurs, pas pour faire 
plaisir aux boss. 

Réjean Girard 
organisation-CSN 



oubedon on vote pour les boss. oubedon on vote pour nous-autres. 
II y a plusieurs manières de 
voter pour les boss. 

On peut décider de rester avec 
notre association de broche 
à foin. Ca voudrait dire qu'on 
est content de nos salaires et 
de nos conditions de travail. 
Ca voudrais dire qu'on veut 
continuer à être représentés 
par des gars qui sont plus 
proches des boss que des tra-
vailleurs. Ca voudrait dire 
qu'on veut pas avoir un mot à 

dire dans les affaires de notre 
sjTidicat. 

Ca, ça ferait plaisir aux boss. 

On peut décider de rentrer 
dans l'Union internationale des 
rembourreurs d'Amérique du 
Nord. Ca veut dire, qu'à part 
payer des cotisations dont la 
moitié va s'en aller aux Etats 
et l'autre moitié dans les 
caisses de l'Union à Montréal, 

il n'y aura rien de changer pour 
nous-autres. Si on insiste un 
peu, ils iront peut-être nous 
chercher une petite augmenta-
tion en 1976. 

Ca aussi, ça ferait plaisir aux 
boss. 

On peut décider d'embarquer 
dans la CSD. Eux-autres, on 
va peut-être les voir plus sou-
vent. Ce sont des beaux par-
leurs. Tant qu'on va payer 

nos cotisations, y vont venir 
nous faire des discours. Pis, 
en 1976, si la CSD existe en-
core, y vont venir nous négo-
cier une belle petite entente 
avec les boss. Avec eux-au-
tres, on peut être certain de 
jamais faire de grèves, vu 
qu'ils n'ont pas d'argent, ils 
peuvent pas se permettre ça. 

Ca aussi, 
des boss. 

ça ferait l'affaire 

Il y a juste une manière de 
voter pour nous-autres. C'est 
de voter pour la CSN. Ca vou-
drait dire qu'on veut que ça 
change chez Treco. 

Ca voudrait dire qu'on est prêt 
à se tenir deboutte devant les 
boss. 

Ca voudrait dire qu'on est prêt 
à se serrer les coudes et à se 
battre pour se faire respecter 
par les boss. 

Si nous choisissons la CSN, 
c'est parce que nous voulons 
nous bâtir un vrai syndicat, 
nous voulons nous donner un 
outil pour nous défendre. Nous 
voulons nous élire un exécutif 
qui ne se traînera pas à quatre 
pattes devant les boss, qui va 
respecter les décisions prises 
en assemblée générale par les 
membres, qui va nous tenir au 
courrant de ce qui se passe. 
Nous voulons des représen-
tants qui soient des vrais tra-
vailleurs et qui vont défendre 

nos intérêts devant la compa-
gnie. 

Si nous choisissons la CSN, 
c'est parce que nous croyons 
qu'avec un vrai syndicat, affi-
lié à une vraie centrale syn-
dicale, nous pouvons aller 
chercher des salaires et des 
conditions de travail autre-
ment meilleures que ce qu'on 
a dans le moment. Et cela, 
avant 1976. 

Si nous choisissons la CSN, 
c'est parce que la CSN dispose 

des moyens et des hommes qui 
peuvent nous aider et nous con-
seiller dans les batailles que 
nous devrons faire pour amé-
liorer notre situation chez 
Treco. 

Pour une fois qu'on peut faire 
quelque chose qui va nous rap-
porter à nous-autres au lieu 
de rapporter aux boss, y faut 
pas manquer ça. Voter pour 
la CSN, c'est voter pour nous-
autres. 

Quand j'ai appris que des gars 
avaient demandé à la CSN 

de venir chez Treco, 
chu allé voir le boss. 

Y m'a dit: 
Lucien, arrange-toé 
comme tu voudras, 
mais y faut pas que 

la CSN rentre icitte." 

"Ca fait que j'ai fait venir 
l'union américaine. 
Avec eux-autres, 

j'étais certain que le boss 
aurait pas de trouble 

pis que moé 
j'pourrais rester président' 

'Ma/s les gars ont pas pogné. 
Chu retourné voir le boss. 

Y m'a dit: 
Lucien, c'est grave, 

fait venir la CSD. 
Pis pour être certain 

que la CSN gagnera pas, 
arrange-toé pour être 

tout seul à compter 
les bulletins de vote". 

M 

"Faites-vous en pas boss! 
J'ai fait tout ce que vous m'avez dit. 
Vous allez être content de moé. 

Vous pouvez partir en vacances 
tranquille, comme la fois 

qu'on a signé la convention. 
Toutte va ben s'arranger... 

Lithographie par Journal Offset Inc. 
254 Benjamin-Hudon, Ville St-Laurent 



NOUS CHOISISSONS LA CSN 
Parce que nous voulons nous bâtir un vrai syndicat. 

Parce que nous voulons avoir des représentants qui défendent 
vraiment nos intérêts. 

Parce que nous pensons qu'avec un vrai syndicat, affilié à 
une vraie centrale syndicale, nous pouvons améliorer notre 
situation chez Treco. 

Parce que la CSN dispose des moyens et des hommes pour 
nous aider et nous conseiller dans nos négociations avec la 
compagnie. 

Parce que c'est l'temps que ça change chez Treco. 


